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UNE délégation du Comité 
des sages et dignitaires de 
la République conduite 

par Paul Malékou a été reçue, 
hier au palais de la présidence de 
la République, par le président 
de la Transition, le général Brice 
Clotaire Oligui Nguema, qu'en-
touraient plusieurs de ses col-
laborateurs. Ces dignitaires de 

la République, essentiellement 
d'anciens membres du gouverne-
ment sous feus Léon Mba et Omar 
Bongo Ondimba, inscrivent cette 
rencontre dans la volonté affichée 
par le numéro un gabonais d'as-
socier toutes les forces vives de la 
Nation au processus de Transition 
en cours dans notre pays.
C'est ainsi que Paul Malekou et 
ses collègues ont exprimé leur 
disponibilité à accompagner la-
dite Transition en y apportant 
leur expertise et leurs expériences 

respectives.
Au cours de cet échange franc, 
ouvert et fructueux, ces "anciens" 
n'ont pas manqué d'adresser leurs 
félicitations au général Oligui 

Nguema et ses frères d'armes pour 
avoir mis en place le Comité pour 
la transition et la restauration des 
institutions (CTRI). Tout comme 
Paul Malékou et sa délégation ont 

réaffirmé leur totale adhésion au 
processus de restauration des va-
leurs et de la dignité des individus, 
ainsi que des institutions de la 
République.

Transition : Paul Malekou et les siens 
hôtes du général Oligui Nguema
LE président de la Transition s'est entretenu, hier, 
avec une délégation du Comité des sages et digni-
taires de la République.

O'N.
Libreville/Gabon

TOUT doucement, les com-
patriotes réfugiés à l'étran-
ger ces dernières années 

par crainte de subir les foudres de 
l'ancien régime regagnent notre 
pays. Pour preuve, après l'ancien 
ministre des Finances d'Omar 
Bongo Ondimba, Jean-Pierre Lem-
boumba Lepandou, non moins 
ancien conseiller politique de son 
successeur la semaine dernière, 
c'est au tour de Séraphin Moun-
dounga, ancien garde des Sceaux 
d'Ali Bongo Ondimba, de regagner 
mercredi le bercail. Après sept 
longues années d'un exil forcé.
Ces deux personnalités, est-il be-
soin de le rappeler, comme beau-
coup d'autres, craignant pour 
leurs vies, en raison notamment 
de leurs dénonciations de dérives 
et autres attitudes du pouvoir dé-
chu, avaient été contraintes de fuir 
la terre de leurs ancêtres et de tout 

abandonner. Leur retour s'inscrit 
manifestement dans la dynamique 
impulsée, depuis le 30 août 2023, 
par les autorités de la transition 
depuis la prise effective du pouvoir 
par le Comité pour la Transition 
et la restauration des institutions 
(CTRI).
Des autorités qui, dans une dé-
marche résolument inclusive, 
entendent associer autant que 
possible les fils et filles du Gabon 
à l'œuvre de reconstruction de la 
Nation qu'ils se sont assignée en 
l'arc-boutant, entre autres, autour 
des valeurs démocratiques, de paix, 
de solidarité, de fraternité, etc. 
Histoire de consolider la cohésion 
nationale et notre vivre-ensemble 
sur des bases saines, paisibles et 
consensuelles.
C'est dire qu'avec ces retours qui, 
annoncent bien d'autres dans une 
large mesure, une page se tourne : 
celle de la répression aveugle, de 
l'intolérance, du règne de l'arbi-
traire, etc.

Cohésion nationale : le retour 
un à un des exilés politiques

J.K.M
Libreville/Gabon

L’ancien garde des Sceaux d’Ali Bongo, Séraphin Moundounga, 
, a regagné mercredi dernier le Gabon. 

Ph
ot

o 
: J

oc
el

yn
 A

bi
la

AVEC l'idée de renouer les 
rencontres avec les mé-
dias dans le cadre de son 

forum de la presse, après l'avène-
ment de la Transition politique, 
Pierre-Claver Maganga Moussa-
vou, a animé une conférence de 
presse mercredi dernier au siège 
de son parti. Occasion pour lui de 
se prononcer sur plusieurs sujets 
d'actualité dominée par les activi-
tés du Comité pour la transition 
et la restauration des institutions 
(CTRI).
Dans son propos, le président du 
PSD, par ailleurs ancien candi-
dat à l'élection présidentielle du 
26 août 2023, a tenu à féliciter 
les militaires gabonais "pour ce 
coup de maître qui nous a permis 
de nous débarrasser de la "young 
team", qui faisait et défaisait des 
personnalités politiques et qui 
décidait de tout et de rien". Acte 
qui aura, selon le natif de Mou-
tassou, permis de réconcilier les 
Gabonais avec la politique et avec 
la République.
Puis, il a indiqué qu'au bout d'un 

mois, "nombreux commencent à 
douter de la Transition et s'inter-
rogent cependant sur les véritables 
objectifs des militaires". Cela par 
le fait que les nominations des 
membres des deux Chambres du 
Parlement de la Transition, es-
time-t-il, ont été faites sur la base 
"d'un trafic d'influence" exercé 
entre autres sur la base des affi-
nités.
Le leader du PSD estime que la 
Charte de la Transition comporte 
des lacunes. Tant pour lui, cette 
Charte aurait dû être examinée, 
puis approuvée par des instances 

appropriées. "On se retrouve face 
à une situation où on peut se po-
ser la question, qui a l'autorité de 
convoquer sans l'application de 
la Charte, les Gabonaises et les 
Gabonais, pour venir discuter de 
la Charte ?", s'est-il interrogé. 
Non sans penser que les balbu-
tiements de la Transition qui, 
pour lui, doit durer un an, sont 
la conséquence de la non-maî-
trise des questions politiques par 
les militaires et par le fait que les 
hommes politiques ont échoué 
dans l'acceptation de la démocra-
tie et de la transparence électorale.

Maganga Moussavou pointe les 
balbutiements de la Transition

CNB
Libreville/Gabon

  Le Président du PSD lors de l’échange avec les journalistes.
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La photo de famille au terme de l’audience.
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